
 

Un HLM pour les insectes 
1. Récoltez des tiges creuses (roseaux ou bambous) et à moelle (ronces, 

chardons) et les couper à environ 18 cm de longueur à l’aide d’un sécateur 

2. Couper 4 planchettes de 18 cm * 18 cm et les assembler en « cube ouvert » à 

l’aide de clous ou de vis 

3. Placez les tiges creuses d’un côté de la boîte, les tiges à moelle de l’autre 

4. Installez le gîte à la fin du mois de mars à 2.5 mètres de hauteur en 

l’exposant au soleil du matin 

Un hôtel pour les perce-oreilles (ou forficules) 
1. Passez une solide ficelle dans le trou du pot 
2. Côté grande ouverture, attachez un bâton qui dépasse du pot de 

chaque côté 

3. Emplissez le pot de paille 

4. Au printemps, posez le pot au sol, près d’une haie.  

Les forficules, insectes nocturnes viendront s’y cacher la journée 

5. Au début de l’été, suspendez le pot à un arbre : les forficules 
grimperont le long de la ficelle pour se régaler de pucerons 

Une bûche pour accueillir les abeilles solitaires, 
championnes de la pollinisation 
1. A l’aide d’une perceuse munie de forets de différents diamètres, percez une bûche d’environ 30 cm de 

long en variant la profondeur et le diamètre (2 à 8 mm) et en espaçant les trous de 1 à 2 cm. 

2. Installez la bûche percée à la verticale, sur un monticule de terre, ou attachée à un piquet, ou à 

l’horizontale, sur la branche d’un arbre. 
Astuce : le bois mort peut très bien remplacer la bûche ! 

Pour plus d’informations, contacter Elsa SCHOPKA de la Mission Eau au 

03.89.33.79.45 ou par mail à elsa.schopka@ville-mulhouse.fr 

Voir d’autres astuces et les bonnes adresses sur www.mission-eau.org 
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Un nichoir à bourdons 
Il suffit de garnir un pot de fleurs en terre cuite de foin et de l’enterrer à 
l’envers en laissant le fond du pot affleurer au niveau du sol. Terminer 

l’installation en le couvrant avec une pierre plate ou une planche surélevée par 

de petits cailloux pour permettre aux bourdons d’y accéder par le trou 
d'écoulement. 

Certains insectes présents dans votre jardin sont considérés comme des « auxiliaires » parce qu’ils sont des 
pollinisateurs (abeilles solitaires, bourdons, papillons, etc.) et permettent la reproduction des plantes ou 
parce qu’ils sont des prédateurs (coccinelles, syrphes, chrysopes, forficules, etc.) et vont réguler les 
populations de ravageurs. Ce sont donc les « assistants » du jardinier !  
Voici quelques exemples de gîtes artificiels qui compléteront la présence d’abris naturels, comme le lierre sur 
les arbres et le sol, la mousse sur les troncs ou les arbustes persistants denses. 

Astuce : vous pouvez également lier de simples fagots de 10 à 20 tiges creuses 
Les tiges sont occupées par les abeilles, guêpes solitaires, osmies rousses lorsque les entrées sont bouchées 


